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DIATOMEES ET DINOFLAGELLES DES EAUX IVOIRIENNES
PENDANT L'ANNEE 1965 - VARIATIONS QUANTITATIVES
par Josette Reyssac
INTRODUCTION -
Cet exposé est un résumé des observations effectuées pendant
l'année 1965 sur une radiale de référence où les prélèvements se poursuivent
depuis le mois de mars 1964. Les résultats donnés ici concernent:
- l'évolution quantitative des principaux genres de diatomées
et dinoflagellés récoltés en surface,
- l'évolution de la structure des populations phytoplanctoniques,
- les variations des teneurs en chlorophylle a dans les eaux su-
perficielles,
_ quelques données sur la productivité (méthode de STEEJ:.wrn
NIELSEN).
Les 4 stations étudiéos sont disposées selon une radiale au sud
d'Abidjan. Elles correspondent à des profondeurs de 25 m, 60 m, 600 m et
>2000 mi cette dernière étant située à 24 milles de la c6te. Lour position
exacte a déjà été indiquée dans une précédanto note.%
1. TECHNIQUES -
Los diatomées ot dinonagellés étaient récoltés en filtrant sur
un nylon à phytoplancton 1000 à 1200 litros fournis par la pompe à eau ~~.~~.
% Docum. Sciontif. provis. C.R.O. nQ 003 S.R. avril 1966 ABIDJAN
..
t
•
Ils étaient ensuite déterminés et comptés au microscope inversé.
Pour les dosages de pigments, 4 litres étaient filtrés sur milli-
pores de type Cella. Les concentration~ en chlorophylle cnt été calculées
à l'aide des équations de STRICIChAND et PARSONS (1963).
La. productivité a été mesurée dans les eaux de surface en laissant
incuber les bouteilles marquées sur le pont du bateau pendant un temps qui
a varié entre 4 et 6 heures. Ces bouteilles étaient placées dans un bac en
plastique où une circulatiOn d'eau était assurée. Les filtres ont ensuite
été expédiés à la C.14 Agency pour y 8tre comptés.
II. CONDITIONS THER1IIQUES PENDANT L'.ANNEE 1962 -
Comme nous l'avons vu (C.R.O. - n2 003 sa)" la CBte d'Ivoire est
le siège de phénomènesd-tupwelling qui se manifestent amlUellOOlent de juillet
à octobre (grande saison froide) et en janvier - février (petite saison froide).
La petite saison froide a été marquée en 1965 par des températures
inférioures à 262 et m6me à 252 au mois de janvier. Une saison chaude a fait
suite à ce refroidisset:lent de mars à Juin (> 282); le maximum ayant été 01>-
serre en mai (29 - 302). La baisse des températures a débuté en juin (26 - 2']2)
puis de juillet à fin octobre a eu lieu la grande saison froide, le minimum
étant atteint en juillet avec 242 (Fig. 1).
Pendant les mois de novembre et décembre qui appartiennent à une
petite saison chnude, les températures sont restées entre 27 et 282.
Comparativement avoc les années 1964 et 1966, l'upwelling de
juillet - octobre 1965 a été faible puisque, en zone c8tière, les ten~ra­
turcs ont été inférieures à 212 en 1964 et à 202 en 1966.
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ilI. EVOLUTION QUANTITATIVE DES PRINCIPAUX GENRES DE DIATONEES ET DINOFLAGELLES.
a) ~ Diatomées
On ne les rencontre en quantité notable que pendant la grande saison
froide~
De février à~ leur concentration reste inférieure à 20 cellu-
les/litre dans toute la ZOIlê 6tudiée (Fig, 2 et 3). Les diatomées sont, en parti-
culier, représentées par Climacodium frauenfeldianum Grunow, quelques Coscine-
discus, Rhizosolenia et Hemiaulus. Signalons toutefois, en mai, une petite
prolifération, localisée à la sta.tion du large, de cellules appartenant à CG
dernier gonre (200 cell/1).
En juillet, une faible poussée se manifeste avec développement des
Coscinodiscus en zone c6tière, des Rhizosolenia et des Cbeotoceros sur les
fonds de 600 mètres. Aux doux autres stations, les populations restent pauvres
(Fig. 4, 5 et 6).
De septembre à fin octobre - début novembre, c'est l'apogée des
diatomées avec deux poussées prL~cipales.
- La première à lieu on septembre mais intéresse seulement le seo-
teur c6tier et subc6tier. Elle ost duo au Cr§etoceros decipiens Clave qui a~
teint 3.600 cellules / litre.
Début octobre, un ralentissement se fait sentir dans le développement
du phytoplancton avec le déclin des Chaetoceros.
- La deuxième poussée qui est la plus importnnte de l'année se situa
fin octobre avec des Rhizosolenia (5.600 cell/l). Elle se manifeste à toutes les
stntions mais avec une importance nettement plus grande en zone c6tière (Fig. 4
et 5). Cette prolifération est de plus longue durée dans les eaux subc6tières
et du large que sur le platenu continental l c'est ninsi que, dans les ~ches
du 12 novembre, ln concentration est inférieure à 40 cellules / litre en zone
néritique mais atteint 900 ct 1200 cellules / litre aur doux autres stations.
Les prélèvem.onts de la fin novembre et de décembre ont donné peu de
diatomées <200 cel1/1 CItrt..mmt surtout des Chnetoceros, Rhizosolenia et
•
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b). Dinofio«cllés -
Les dinonagellés constituent des populations très diversifiées
et, en généraIt peu abondantes.
Les espèces dominnntes appartiennent aux gonres Coratium. ~­
dinium et Dinophysis.
Pour le genre Cerotium. on observe deux mnximum nu cours de
l'année; l'lm on février - mnrs, en zone c~tière et subcetière, avec
C. :f'urçn, .V•• çwrramuIll, (~nlÙ .JJ!.rEl"!s,o,ll et C, trichoceros (E!u:e..nbl~id"
11 autre on septembre - octobre avec C. tripos (Q.._F~._~J-2r) Iqtzsé,
Ci f'uron y, eugrp.meum ~ell1>t ~rR:.
Les populations, durant toute l'année, n'ont dépassé que duns
trois pêches la concentrntion de 100 cellules / litre (Fig, 7) •
Le genre Peridinium,avec notrunnont les espèces P; Steinii m~
gensp!1, P; Brochi Kofoid et Swezy, P. depressum Bailey, ost encore noins
iDportnnt; son onxiouo n été de 35 cellules / litre. Il nty n pas de
grandes différences de concontmtion au cours de l'année. Ct est seulement
sur les fonds de 25 n qu'on peut observer un naxicruc bien net de juillet
à octobre (fig; 7).
10 genre Dinophysis est presque exclusiveœnt représenté plU'
1 t espèce Di cnudatn Saville - Kent. Le développenent principal so situe
en octobre surtout dans les eaux c8tières où l'espèce atteint 208 cellu-
les / litre (Fig; 8). A la stntion du lorge, 10 genre Dinophysis li. toujours
été très rare ( < l coll / 1).
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IV. EVOLUTION DE LA STRUCTURE DES POPULATIONS
Si l'on ndnet avec r:IARG.ALEF (1958 , 1962), que l'indice do diversi-
'.té spécifique; calculé sur la distribution des cellules on espèces, donne une
bonne idée de la structure des populations et, par là, de leur état de nnta-
rité, on peut représenter ce degré de nnturité en fonction du tenps. C'est
co qui a été fait sur la figure 9 où sont ég:J.1erlent indiquées les variations
du pourcontage des diatooées en 1965.
Cette représentation pernet d'estioer au cours de l'année l'activité
du phytoplancton aux 4 stations étudiées et les variations de son énergie
potentielle. On sait, en effet, que cette activité est généralenent grande
lorsque l'indice de diversité est peu élevé. C'est le cas, en particulier,
des populations jeunes à grnnd pouvoir de nultiplication, le stade r:;,{h- étn...'1t
nu contraire caractérisé par une diversité plus forte •
- De février à juin, un état de mturi té avancée se rencontre en
zone néritique et sur- les fmds de 600 c.ètres. Il s'agit de COr:JD.UI1OUtés fol'-
tenent diversifiées et pauvres en diatoo.écs (Fig. 9). Pendant cette période
les conditions étant très annlogues à ces trois stations, on peut en déduire
que, jusquten juin, le phytopÙlllcton c$tier et suc8tier se trouve dans une
phnse de repos.
La situation est différente nu large où a lieu, .en.. ma:L,uno p:rolifé-
ration locale de petites diatonées (Heniaulus) qui se traduit por une chute
de l'indice de diversité (Fig. 9).
- De juillet à fin octobre, une phase d'activité se nnnïfeste en
zone c8tière et subc8tière. Par suite du nélnnge des eaux (upwelling), lié
ll'apport des él6nents nutritifs qui viennent des niveaux inférieurs, le
•.•1a.a;'
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phytoplnncton reste:. à lm stade non n<tr. Il nppD.l'nit ainsi nux deux stations
les plus rapprochées de ln c8to, deux périodcsd'intonse L'Ultiplicntion;
l'une en septoLbre, l'nutre fin octobre, sépnrées pnr une période de repos
reIntif début octobre.
L1évolution est à peu près identique sur los fonds de 600 nètrcs,
ln différenco résidant surtout dnns 10 fait que, début novonbre, la popu-
lation est encore dans un stnde de jeunosso,(Fig. 9).
Au lnrge, nprès la pousséo du Dois de Dai, l'nctivité reste fni-
bIc jusqu'nu début du Dois d'octobre. La période d1intenso Lniltiplication
est donc lir.:itée à la fin octobre - début novonbre.
En décembre, à toutes los stations, l'indice do diversité n
repris uno valeur élovéo•
Il est intéressnnt nussi de dolirùter les différentes suecessio~
COIJI:lO l'a nontré rvIARGALEF (1962) en Méditerranée, ln diversité augnento
lorsque la succcssion(ou séquence)avnnco et dicinue ~nt lors du
pnssage à la suivnnte.
Cette théorie se vérifie égnlwent dnns les enux ivoiriennes.
Nous nvons indiqué sur ln figure 9 la fin de chnquo séquence pnr un trait
vertical en pointillé; ce qui revient à noter les périodes pendnnt les-
quelles ln puissance de nultiplicntion des cellules est ln plus fnible.
L'étude des vn:M.ations de l'indice de diversité peznet de distin-
guer .'3 périodes dnns le cycle du phytoplnncton.
- Les 2 périodes de repos qui s'étendent de février à juin et on
novŒJ.bre ... déeanbre nvec des populations de dinoflogellés diversifiéos et
- Ln période d'activité de juillet à début novenbre, nvec~
fération d' lL'rl nonbre restreint d'espèces de dintonées•
••.1•.•
..
!
•
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Vè VARIATIONS ANNUELLES DES TENEURS BN CHLOROPHYLLE A.
L'étude des pignents se révèle être une bonne néthode pour Gvo.luor
ln bioDllsse végétnle. Elle pemet en effet d' esth:er cieux qu t nvec 10. r.:éthodo
d'Utero8.bl ln unsse du nnnnoplnncton qui pnsse à travers les filets fins.
Dans los onux tropicales, l'essentiol du nnnnoplnncton ost constitué par
des coccolithophoridés et ln fragilité de ces orgnnisDes. rend souvent dif-
ficile une estiontion q~~ntitative 1)D.r nucérntion.
Nous nous bornerons ici à donner les ré~.lUltats concerntlllt la chlo-
rophylle n qui est prépondérante en période de croissance nctive des cellules.
On peut fDire les reonrqu.es suiv<-'"l1ltes 1
~ Ln concentration dL:linue régulièronent de ln côte vers le large
(Fig. 10).-
- Les varintions annuelles, très accentuées en zone néritique, vont
en s'ntténu..'Ult quand on s'éloigne de ln c~te. C'est ainsi qu'à 24 nilles il
n'y a pns de r~un très net, les concentrations restant sensibleclent hono-
gènes nu cours de l'année.
- En zone c$tière et subcôtière, de brusques vnrintions npparais-
sent nvec deux o..'1.Xinuns bien I:1..1.I'quées correspondnnt nux deux snisons froides~
les vnleur~ les plus fortes nyant été notées en juillet.
' ..
- Si l'on conpnre ces résultnts nvec les nunérntions de cellules
recueillies nu filet, on voit quo ccrtnines teneurs élevées en chlorophylle nt
notrur.ent en juillet, ne correspondent pas nux noxir...'UIJS de dintor.:ées [;nis on
est on droit de supposer qu'elles sont dues à un intense développer.:.ent du
nazmoplnnctoIl4
- Por contre, à ln fin du cois d'octobre, nu conent de la plus :in-
portante poussée phytoplnnctonique de l' nnnée, on peut noter aussi pour ln
chlorophyl~o n, 'lm nox:irJ.un bien net nux quntre stntions.
- Signnlons enfin que les teneurs n'ont jlJ.C.nis attclnt l rJf5!ri3 nu
lnrge et; aux 2 stations côtières, ont dépnssé cette valeur seUleœnt <.m ju:Ulet
(Fig. 10). • ••1•••
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VI. PRODUCTIVITE -
Les données obtenues en 1965 sont fragmentaires. Elles portent uni-
quement sur les eaux de surface. Les mesures ont été faites principalement
à la station située à 24 milles mais quelques observations ont pu toutefois
~tre réalisées dans les eaux c~tières.
1 Les résu1tat~exprimés en mg C/rrI5/heure, figurent dans le tableau
suivant k
!
!
l
!
t
!
!
!
!
1,91
2.33
5,34
1,39
!
!
0,97
....
!
!0,71
0-.,58
1,18
! Date t s t a t ion s l1 "'-_-:1r.- -:-- -:- --:- 1,
1 1 I! ,1 1 24 milles 1 Fonds 600 m.! Fonds 60 m. Fonds 25 m. i
J ! -! !
J 19 Fév. 1 0.31 l ! - 1
1 12 Mars ! 0.,26! ! ..!
l , ! !2 Avril • 0.37I '!
1 26 l~ ! 0.94 !
1 Il Juin ! 2.53 !1 ! !
t 22 Oct. ! 2,16 !
1 ! !1 12 Nov. ! 0,97
1 24 Nov. l 0,31
1 J1 30 Déc. ! 0,TI
Les productivités sont plus élevées sur le plateau continental
(fonds de 25 m) ou, nous l'avons vu; les populations phytoplanctoniques sont
les plus denses. A la station du large, où les valeurs sont généralement
faibles, on peut noter cependant deux maximums bien nets. Celui du 22 octobre
correspond à une poussée phytoplanctonique mais celui du mois de juin est
si tué; par contre, dans une période pauvre connne le montrent les résultats
des numérations (Fig. 2) ct les dosages de pigments (Fig. 10)
.- ..1•••
Ces données préliminaires sur la productivité sont encore trop
restreintes pour que des corrélations intéressantoo~p1lÙ.OBOJ.1te-t:ru \)':"~b:_::'os
avec les résultats des autres techniques visant à faire connattre la richesse
des eaux en matière végétale.
..
1
•
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CONCLUSION
il a pu être établi que, pendant l'année 1965, le cycle de développe-
ment des diatomées et dinofiagellés comporte trois phases principales•
.. Une phase de repos (février à juin) caractérisée par des popula-
tions pauvres fortement diversifiées et composées presque exclusivement de
dinoflagellés (Cerntium furca v. eugrammum, Ceratium trichoceros) •
.. Une phase d'activité (juillet. - début novembre) pendant laquelle
se manifestent deux poussées principales :
- la première, qui intéresse seulement la zono c8tière et sub-
oetière a lieu en septembre. Elle est due à la multiplication des Chaetoceros,
le maximum observé étant de 3600 cell/l•
. - la deuxième so fait sentir à toutes les stations mais de façon
plus attrnuée dans les eaux du largo. Ello a lieu fin octobre mais se prolonge
au largo et sur les fonds de 600 m jusqu'au début du mois do novembre. Cotte
poussée, qui est la plus importante de l'année, ost due à des Rhizosolenia
(5600 coll/l).
- Une phase de repos (novembre - décaœbre) avec,de nouveau, des pop~
lations pauvres et diversifiées de dinoflagellés.
La représentation dos indices de diversité on fonction du temps mon-
tre, par ailleurs, les variations qui surviennent dans l'activité phytoplancto-
nique; celle-ci étant maximum lorsque les indices prennent des valeurs faibles.
Les teneurs en chlorophylle a, généralŒlent inf'ériourcs à l mg / m3,
diminuent de ln c8te vers le large. Les variations saisonnières sont particuliè-
rement accentuées en zone néritique. Les maximums correspondent aux deux saiso:çl.S
froides.
Les données obtenues par les mesures avec le C.14 montrent nussi la
richesse relative dos eaux c8tières mais les observations seront intensifiées
pour permettre de mieux approcher les problèmes concernant la production pr:i.ml:dre
de cette région.
..,
..
•
•
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AB5TRACT
During 1965, the cycle of development of diatoms and dinofla-
gellate s shows three main phase s :
.. a quiet phase (february - june ) characterized by poor and
very diversified populations of dinoflagellates ( Ceratium furca v. eu-
,grammum, Ceratium trichoce.ros).
- an active phase (july -beginning of november) with two im-
portant bloomings :
- the first one in september is limited in coastal and sub-
coastal waters. Il is caused by multiplication of Chaetoceros (maxi-
mum =360Ckelljl).
- the second one happens in each station but is less im-
portant in the open sea.
It takes place on the end of october but continues in the
open sea and subcoastal waters until the beginning of november. This
blooming which is the Most important of the year, is produced by
Rhizosolenia ( 5600 celljl)•
- a quiet phase (november-december) with, again poor and
diversified populations of dinoflagellates.
Variations of diversity indices give a good idea of the phyto-
planktonic activity all along the year. The lowest the diversity in-
dices are, the highest the activity is.
Chlorophyl1 concentrations are generally below 1 mgjcubic
meter. They decrease from the coast to the open sea. Variations are
more important near the coast. The maximums correspond to cold
seasons.
The data collected by C 14 measurements also indicate the re-
lative fertility of the coastal waters.
Observations will he intensified in the intend of getting a better
idea about the primary production in the region.
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